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  Le massage est un art qui est pratiqué dans toutes les civilisations et sur tous les continents. Dans les sociétés traditionnelles, il fait partie de la vie quotidienne et familiale. Les bébés sont encore massés dans de nombreux pays comme en Inde, en Polynésie ou encore en Afrique. Il s’agit d’une hygiène de vie séculaire qui renforce les liens qui unissent les individus. Établir un contact, c’est se sentir exister.


  En Occident, le massage s’est temporairement perdu sous l’influence des différents courants religieux qui valorisèrent l’intellect au détriment du corps. Cela se traduit aujourd’hui par une mise à distance de tout ce qui est corporel, mais aussi paradoxalement par une exhibition excessive et bien souvent vulgaire du corps. Le corps ne valant rien, on le néglige, on l’oublie ou le maltraite. Aujourd’hui, nous redécouvrons que le corps n’est pas seulement de la matière inerte que l’on peut contraindre au silence, que l’on peut ignorer, mépriser, intoxiquer mais bien quelque chose de vivant qui vibre en unisson avec l’esprit qui l’habite. Depuis quelques décennies, le massage revient en force : massage détente, massage thérapeutique ou massage énergétique et spirituel.


  


  Cet ouvrage est le fruit de 15 années d’expériences et de recherches dans le domaine du développement de la personne par le toucher.


  L’Éveil du corps par le toucher vient d’une méthode de massage appelée « massage californien » qui se pratique au sol. Très vite nous avons été amenés à concevoir le corps comme temple de l’Esprit permettant à l’individu de s’élever. Nos propres recherches, l’enseignement que nous dispensons, les séances individuelles en thérapie nous ont poussés à élaborer une méthode d’éveil du corps par le toucher que nous souhaiterions ici partager avec vous. Cette méthode de massage propose à chacun de se tenir debout et de savoir qui il est réellement.


  Aujourd’hui, une équipe de masseurs est formée à cette méthode où l’Esprit du massage est omniprésent. Cet Esprit est le centre vivant de notre existence.


  Nous animons également un certain nombre de stages, d’ateliers, de formations et de conférences autour de cette méthode.


  


  


  L’Éveil du corps par le toucher


  


  


  


  Pour masser il faut tout d’abord :


  


   Aimer masser


   Être soi-même dans une démarche de travail sur soi


   Désirer aider les autres


  


  


  


  


  Renouer avec sa beauté intérieure


  L’Éveil du corps par le toucher se veut une démarche pour aider les personnes dans les différents moments de leur vie.


  Cette pratique considère le corps comme un lien entre le ciel et la terre, comme le temple sacré de l’âme que par nos sens nous pouvons appréhender. Même si la beauté extérieure du corps n’est pas toujours évidente, il y a en chacun de nous une beauté intérieure qui est bien souvent oubliée et même ignorée. Ce massage prépare et conduit la personne à une rencontre avec cette beauté intérieure qui la libère de l’image d’un corps idéal que la société impose. Il repose entièrement sur une écoute attentive et respectueuse du corps qui permet d’entendre cette flamme intime, cette présence bienveillante de notre âme qui ne demande qu’à se manifester. Il se déroule au rythme de chacun, dans l’écoute de ce que le corps a à lui dire.


  Le corps est notre véhicule terrestre qui vibre au rythme de la terre puisqu’il en est issu et y reviendra. Il n’est pas distinct de notre planète. Nous sommes donc en constante relation avec cette terre et tous les autres règnes qui la constituent (minéral, végétal, animal).


  Nos cellules ont la mémoire de l’évolution de tout le vivant. Si nous oublions nos rythmes corporels nous oublions la terre, alors qu’en prenant soin de notre corps, en le massant, nous massons par là même la terre.


  Il va sans dire qu’alors prendre soin de notre corps revient à prendre soin de la planète et le considérer comme une poubelle c’est ne pas se respecter et dénier la terre. Tout est relié, rien ni personne n’est isolé, le sentiment d’être isolé que beaucoup ressentent provient de l’oubli du corps au profit de l’intellect.


  Ce que la méthode L’Éveil du corps par le toucher réveille, c’est ce sentiment d’appartenance au tout procuré par le lâcher prise du mental. Il se découvre sans se forcer et s’installe doucement par le massage, comme une évidence incontournable.


  


  


  Faire un avec l’univers


  Ce que nous pouvons attendre de ce massage c’est de prendre conscience du sens de notre vie, de trouver enfin notre place afin de cesser d’envier celle des autres. Chaque être envoyé sur terre est une facette de l’univers qui doit accomplir son destin. C’est au thérapeute d’aider son patient à rencontrer cette vivante certitude que c’est bien cette place-là, cette facette-là qui est la sienne et lui permettre de trouver la direction de sa vie et de la maîtriser consciemment.


  Dès qu’il est touché, le patient prend contact avec ce principe de vie qui le met en relation authentique avec la nature. Ainsi il ne la verra plus comme un décor extérieur à lui, un accessoire que l’on peut bafouer mais comme une part vivante de lui-même. Cette force, cette énergie que nous sentons en nous, que toutes les traditions ont nommé pneuma, tchi, prana est la preuve que rien dans l’univers n’est séparé, que ce principe de vie traverse et porte tout ce qui existe.


  


  


  Les informations des cellules


  La cellule contient toutes les données dont nous avons besoin, elle est le dépositaire de notre histoire personnelle, de celle de nos ancêtres, et de l’évolution de tout le vivant. Le massage rend accessible les informations qui dorment dans nos cellules.


  Dans cette optique, le massage apparaît sous un nouveau jour, il n’est pas seulement un instrument de confort, de plaisir, de détente. Pratiqué dans la justesse du toucher, il réveille la mémoire de la cellule, retrouve l’essentiel.


  


  


  Qu’est-ce que cette pratique a d’unique ?


  Ce massage nous fait rencontrer l’histoire de notre vie qui est inscrite dans notre corps, la ressentir et la comprendre, attirer notre attention sur ce qui est à rectifier en nous, prendre conscience de nos dysfonctionnements, reconnaître ce qui est afin de ne plus vivre dans l’illusion de la souffrance, être dans la puissance du moment présent. Cette évolution personnelle nous amène progressivement à être en phase avec le changement permanent de notre conscience. Elle contribuera à l’évolution de la société.


  Se connaître soi-même c’est connaître son corps. Notre détermination devient de plus en plus présente, notre ego perd de son pouvoir, se voit attribuer la place qu’il n’aurait jamais dû quitter et devient un allié plutôt qu’un tyran.


  Le massage permet à la conscience de mettre en lumière ce qui était enfoui dans l’ombre. La conscience de notre corps s’élargit, la voie s’éclaire et nous indique ce qui est juste pour nous. Notre corps est le meilleur guide intérieur que nous ayons, c’est sous la forme d’intuitions, d’évidences qu’il s’adresse à nous. Encore faut-il les entendre et les voir ! L’Éveil du corps par le toucher nous apprend à les écouter, à les décrypter. Le corps ressent, perçoit, mais le mental récupère, interprète, construit des scénarii qui viennent transformer ou annuler ces intuitions. Le massage nous enseigne à faire des liens entre perceptions et pensées pour créer une harmonie durable.


  Ce massage est un recentrage car toujours pratiqué sur l’axe (axe du massé, axe du masseur) il nous conduit vers une qualité de vie, une qualité d’être. C’est tout simplement un enseignement spirituel qui émane de notre propre être, et nous devenons maîtres de nous-mêmes.


  


  


  Les résistances au massage


  L’aventure commence dès l’instant où la décision de se faire masser est prise.


  Il se passe des phénomènes, souvent à notre insu, qui montrent que le mental se sent en danger et résiste. Dès lors apparaissent des peurs, des interrogations : « Me faire masser oui, mais qu’est-ce cela va m’apporter ? au fond est-ce bien utile ? », des mal-être, des angoisses, des cauchemars, des rendez-vous manqués, etc. Les résistances se présentent à chaque instant.


  Le corps est le lieu de notre intimité, il est le compagnon le plus proche que nous ayons. L’étape de la nudité est quelquefois difficile à franchir car c’est s’exposer au regard de l’autre et permettre à une main étrangère de nous masser, ce qui ne va pas toujours de soi. Ces obstacles et tant d’autres aussi, nous ne les prévoyons pas au début de notre démarche, mais ensuite nous pouvons les identifier et les reconnaître car nous allons être plus à l’écoute des messages de notre corps. Ces étapes franchies l’une après l’autre nous conduisent vers un bien-être qui s’installe. Nous cheminons vers nous-mêmes, renouons avec notre dimension corporelle et notre propre puissance se fait jour.


  


  


  Les paliers du massage


  Les étapes du massage sont comparables aux paliers d’un escalier de plus en plus subtils. Ces derniers nous montrent les autres marches à franchir dans cette quête. Le corps nous demande sans cesse de nous réaligner, et les expériences de la vie sont autant de tests qui mettent à l’épreuve notre détermination à continuer ce chemin d’évolution. Ce moteur d’évolution peut être mis en échec par les pièges que nous tend notre ego qui se sent abandonné, pose des questions, se justifie, se trouve des excuses pour saborder notre désir de purification. Pour déjouer ces pièges, il suffit de rester centré sur son axe, d’accueillir ce qui est là, de le reconnaître et de retrouver la détermination à l’intérieur de soi.


  Aller à l’essentiel, c’est ne plus se poser les questions « Pourquoi ? »  « Comment ? » qui nous éloignent de notre être, nous empêchent d’accueillir le moment présent. La seule vraie question serait : « Suis-je déterminé (e) à continuer ? »


  Les débuts sont difficiles, on ne sent rien, happés par les préoccupations du quotidien on oublie et on retombe dans les vieux schémas. Parfois il y a un « stop » qui s’impose à nous et nous sommes intimement persuadés de ne pas pouvoir aller plus loin. Cela est un signe qu’il faut faire un temps de pause, stationner quelque temps sur ce palier pour mieux repartir un peu plus tard lorsque le corps nous le fera savoir.


  Ces épreuves passées, la relation avec notre corps s’installe doucement et devient quasi-permanente.


  La grande révélation de ce massage est que nous avons tout en nous, que nous sommes des êtres capables de prendre en charge notre vie et que notre bonheur ne découle pas des autres. Il nous fait prendre conscience que nous sommes co-créateurs de nos vies et qu’il nous est demandé de participer pleinement et de façon responsable à la construction collective de notre société. Cela peut nous faire peur, il peut arriver que nous ayons un sourd désir de rebrousser chemin. Mais cet état ne dure qu’un temps car au fond de nous nous savons ce que nous avons laissé de notre histoire et nous ne voulons pas revenir en arrière.


  Réussir à réveiller la vie à l’intérieur de nous et rayonner en direction des autres cela se voit, cela se sent. Quand on est vivant dans son corps tout marche mieux, tout s’éclaire. Ce réajustement de notre axe nous éclaire sur toutes les facettes de notre existence à reconsidérer et cela nous demande d’être présents à chaque instant de notre vie.


  


  


  L’harmonie durable  l’unité


  Le massage est une nourriture. Notre corps s’en remplit, nos cuirasses émotionnelles font place à notre créativité. Notre personnalité change, nous nous transformons, nos vibrations énergétiques se modifient nous devenons notre phare intérieur. L’énergie circule mieux et nous habite plus pleinement.


  Dans notre quotidien des transformations s’effectuent, les rencontres ne sont plus les mêmes, nous sommes plus efficaces parmi nos proches, plus aimants dans la vie de tous les jours. Nous prenons notre place dans la vie sociale. Notre réajustement intérieur a des répercussions sur l’extérieur.


  De nouvelles prises de conscience influencent le regard que nous portons sur les choses, sur les événements de notre vie et un sentiment de bien-être apparaît. Nous nous ouvrons sur un monde nouveau, un ailleurs que nous ne connaissions pas, où il y a moins de colère, moins d’agressivité. Ces nouvelles capacités nous sont acquises définitivement.


  Ce désir d’unité chacun le vit à sa façon, quelquefois désespérément. Les dépressions, les pathologies multiples sont les témoins de ce désir insatisfait, de son absence. Le massage nous indique le chemin pour aller vers cette unité perdue.


  


  L’action du thérapeute


  


  


  


  


  L’incarnation


  Qu’est ce que l’incarnation ? Étymologiquement cela signifie « être dans la chair », mais s’incarner signifie aussi « retrouver ses racines », savoir qui l’on est vraiment, être là et l’accepter consciemment.


  L’incarnation est un aspect majeur de ce travail thérapeutique.


  Nous n’avons pas conscience que ce manque d’incarnation présente un obstacle dans notre vie. Il va en découler un certain nombre de questionnements existentiels mais aussi métaphysiques : « Pourquoi suis-je ici ? Que dois-je faire ? Quelle est ma fonction ? Quelle est mon ultime destination ? Pourquoi ça ne marche jamais ? » Ces questions, personne ne peut s’y soustraire, mais les réponses ne sont pas spontanées, ne vont pas d’elles-mêmes. Le corps a des réponses, il va donner des signaux à sa manière, avec justesse car il ne sait pas mentir.


  Le manque d’incarnation ou la difficulté à le faire se traduit par un mal-être, une dépression, parce que le corps n’est pas rempli et qu’il y a une sorte de vide intérieur. Ces personnes sont là sans y être vraiment, elles n’habitent pas leur corps. Nous n’avons en général pas conscience de ce refus d’incarnation mais il a de grandes répercussions sur notre existence quotidienne : un sentiment de se sentir lourd, que tout est lourd.


  Avant notre naissance, notre âme a accepté de venir sur terre, d’être à la place qu’elle a choisie. Que s’est-il passé pour que certains êtres aient des difficultés à accepter cette incarnation ?


  Notre voyage terrestre commence par une gestation dans la matrice de notre mère. Dans cet endroit, l’ambiance est sereine, paisible et rassurante. Les perceptions qui arrivent au bébé sont subtiles, il baigne dans un bien-être total, il est encore relié à sa famille céleste tout en étant déjà en relation avec le terrestre par l’intermédiaire de sa mère. L’âme qui s’incarne dans le fœtus le fait par petites touches et finit par capter les vibrations plus lourdes de la matière. Au moment de la naissance, certains ont le sentiment que le chemin terrestre est jalonné d’obstacles, de difficultés. Toutes les âmes qui s’incarnent n’ont pas le même niveau d’éveil, certaines captent très vite, bien que de manière floue ce qui se passe dans l’environnement de la mère. Pour d’autres, la surprise est grande et quelquefois la désillusion est si importante que l’enfant refuse de naître. Ceci explique un certain nombre de difficultés rencontrées au moment de la naissance : cordon autour du cou, l’enfant ne descend pas, ne collabore pas. Ces difficultés nécessitent le recours à la médecine afin que l’enfant arrive vivant (césarienne, forceps). Mais certains rebroussent chemin et renoncent à venir, ce sont les enfants mort-nés, les fausses couches. La manière dont se déroulera une naissance aura une répercussion dans l’histoire de la mère et de l’enfant. Dans cette optique, on peut comprendre à quel point il est important pour les parents d’accueillir leur enfant en conscience. Ce sont eux qui peuvent atténuer le sentiment de décalage pour que celui-ci puisse s’incarner et jouer son rôle sur terre.


  Après la naissance l’enfant prend conscience lentement de son environnement terrestre. Au début il se sent perdu, abandonné. Tout en étant relié à sa famille céleste, il fait ses premiers pas dans sa famille terrestre où les vibrations énergétiques sont plus lourdes, moins subtiles. Il peut s’ensuivre un sentiment de ne pas être à sa place, d’être sur une autre planète. En grandissant, il va progressivement se couper de ce passé céleste car énergétiquement, sensoriellement cet écartèlement est trop inconfortable à vivre. Il est déchiré entre ces deux familles et doit faire le choix de sa famille terrestre. La descente sur terre d’un être n’est pas chose facile.


  Au moment de l’adolescence, certains jeunes connaissent des dérives qui ne traduisent rien d’autre que le refus de s’incarner. C’est à cette période que l’adolescent doit rompre le lien fusionnel qu’il entretient depuis sa naissance avec sa mère pour faire l’expérience de sa propre identité. Cette rupture provoque bien souvent une crise existentielle qui peut se traduire par une fuite dans l’alcool ou les drogues. Souvent ces pis-aller sont l’expression de ce refus d’être là, ces êtres ne savent pas où est leur identité. Ces expédients sont une manière de vouloir se sortir du monde terrestre mais cela est une utopie, et contrairement à ce que l’adolescent cherche ils le piègent dans ce que la matière a de plus lourd, de plus opaque et empêche la conscience d’accéder à la lucidité nécessaire afin qu’il prenne sa vie en charge.


  L’Éveil du corps par le toucher, dans ce cas précis, peut être salvateur, l’être retrouve et répare ce refus d’incarnation. Un soulagement s’installe peu à peu.


  Il va sans dire que ce travail corporel est plus facile lorsqu’il est commencé dans la jeunesse, car plus les années passent, plus le corps se cristallise.


  Alors s’incarner, c’est laisser émerger la terre de notre être, ne plus refuser la cause de notre venue sur terre et la mission pour laquelle nous sommes là. Beaucoup pensent que ce qu’ils ont à faire n’est pas digne d’intérêt, trop modeste, c’est un préjugé désastreux car aucune mission n’est anodine, elles concourent toutes à l’équilibre du tout. Le massage est salvateur car il libère le corps de sa lourdeur, fait place à la vie qui s’engouffre dans tous les espaces libérés. Il nous permet de nous rendre plus présents à notre environnement, aux autres et à nous-mêmes. La relation à la terre devient plus harmonieuse, plus fluide, débarrassée des conflits inutiles, de l’agressivité gratuite. Purifier la matière de notre corps, c’est élever nos propres vibrations et par là même celles de la terre.
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